
19F         Il faut croire.

Nous,
Il était écrit, qu'on devait se rencontrer.
Nous,
C'était décidé, les dieux l'avaient juré.
Nous,
Dans une clinique, nos noms se sont mélangés,
Nous,
On avait deux jours, quand on s'est embrassé.

Il faut croire que le temps, attend tous ses enfants.
Il faut croire que le vent, est l'ami des amants.

Toi,
Tu étais en blanc, mais s'effacent mes souvenirs.
Toi,
Tu pleurais tout l' temps, réclamant le bibe'ron.
Toi,
Tu te retournais, tu me regardais dormir.
Toi,
Tu étais trognon, et t'es toujours mignon.

Il faut croire que l'espoir est l'ami des enfants.
Il faut croire que le soir, les yeux font des serments.

Moi, 
J'étais ce démon, qui perturbait toute' la chambre.
Moi,
J'étais ce garçon, qui t'appelait toujours.
Moi,
De mes petites' mains, je cherchais comment te prendre.
Moi,
J' t' écrivais attends, ils passent' vite' les jours.

Il faut croire qu'en amour, le temps n'existe pas.
Faut croire que certains jours, on naît pour être roi.
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